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Né à Mézières le 21 octobre 1874, 
le général Henri Guisan s’est 

retiré à la fin de sa carrière militaire 
à Pully, dans la villa de Verte-Rive. 
Il y mourra le 7 avril 1960. Plus de 
300’000 personnes assistèrent à ses 
obsèques le 12 avril 1960.

Les dirigeants de la société de tir des 
Armes de Guerre de Pully, fondée en 
1882 et rebaptisée à la fin des années 
nonante «Société de Tir du Volson», 
se sont approchés de la famille du 
Général, avec l’idée d’organiser un 
tir commémoratif rassemblant des 
tireurs venus de tout le pays, dans 
le but de se retrouver et d’honorer la 
mémoire du Général.

La famille, représentée par sa veuve 
et son fils, donna son appui à cette 
manifestation, pour autant que le 
programme de tir présenté rappelle 
aux participants leur passé militaire.

L’équipe en place au comité de  
la société de tir proposa un tir à 300 
m, composé de deux coups d’essais 
commandés en 2 minutes, marqués 
après chaque coup, d’un feu de série 
de 4 coups en une minute commandé 
et non marqué ainsi que d’un second 
feu de série de 6 coups en nonante se-
condes également commandé et non  
marqué.

Le premier tir put déjà avoir lieu  
en avril 1961, soit une année seu-
lement après le décès du Général. 

Deux idées originales en ont fait 
une manifestation un peu à part: la 
cible B10, mannequin non camouflé 
et légèrement décentré, était remise 
à chaque tireur environ une heure 
après la fin de son tir, accompagnée 
de la distinction à l’effigie du Géné-
ral pour les tireurs ayant atteint le 
nombre de points requis.

Lors de la proclamation du palmarès 
en fin de journée, les meilleurs grou-
pes recevaient en outre une plaquet-

te de bois sur laquelle était fixée une 
effigie en bronze du Général et quel-
ques challenges étaient attribués. 

En 1961, le stand du Volson comptait 
9 cibles. Les groupes de cinq tireurs, 
convoqués à heures fixes se succé-
daient dans la buvette du stand, très 
bien achalandée, pour se regrou-
per et se concentrer avant le tir. A 
cette époque, les tireurs individuels 
n’étaient pas admis, le programme 
ne permettant pas de les inclure dans 
l’horaire cadencé et sévèrement res-
pecté des groupes de tireurs. Pour 
l’anecdote, il n’était pas rare de voir 
un ou deux tireurs remplaçants qui 
n’avaient pas trouvé de place dans 
un groupe de cinq tireurs de leur 
société, attendre toute la journée du 
samedi en faisant les cent pas et en 
spéculant sur l’absence d’un tireur 
dans un groupe d’une autre société 
dans l’unique but de pouvoir tirer et 
de réussir la distinction! 

En 1978, un acte de malveillance 
remettait tout en question, le stand 
ayant été incendié sans que le cou-
pable n’ait été trouvé. Mais comme 
dans la chanson du vieux chalet, la 
commune de Pully l’a reconstruit 
plus beau qu’avant avec 10 cibles 
prêtes à recevoir la révolution du 
moment, soit des cibles électroni-
ques. Après quelques discussions 
avec la maison Polytronic, il a été 
possible de garder un système de 
cibles avec guillotine, permet-
tant d’assurer la spécificité du 
tir du Général Guisan pendant 
quelques années encore. Durant  
les 15 dernières années, le vrai 
défi fut de réunir 10 cibarres 
connaissant encore le marquage  

manuel à 10 points.

L’âge d’or fut atteint en 
1985 lors du 25ème an-
niversaire. A cette occa-
sion, de très nombreux 
participants affluèrent à 
Pully. 270 groupes de cinq  
tireurs s’annoncèrent 
pour participer à la ma-
nifestation, soit plus de  
1350 tireurs venus de 
toute la Suisse. Le record 
absolu à ce jour. 

Ce tir fut également mar-
qué par le nombre important de ti-
reurs stressés par le programme de 
tir commandé: du coup dans la cible 
d’à côté, aux dix coups (!) dans la 
cible du voisin, toutes les variantes 
d’erreurs possibles furent enregis-
trées. 

Le président de l’époque se souvient 
d’un tireur chevronné, débarquant 
fou de rage dans la petite cabane 
d’homologation des résultats avec 
une cible pratiquement vide et de 
l’injustice plein le cœur... «Ce n’est 
pas possible, à moi, ça ne m’est ja-
mais arrivé. Je pratique pourtant le 
tir depuis plus de trente ans...». Peu 
après, il repartait à la cantine, l’air pe-
naud, ayant découvert dans la cible 
de son voisin de stalle les coups qui 
manquaient sur la sienne. Tout cela 
finissait la plupart du temps par des 
sourires, un peu forcés, et par une 
bonne bouteille partagée avec les co-
pains pour oublier cet «accident».

Aujourd’hui, un nouveau pas a été 
franchi à la suite de la fermeture for-
cée du stand du Volson pour cause 
de nuisance sonore. Avec l’avène-
ment de l’électronique et surtout la 
disparition des cibarres, l’avenir de 
cette manifestation passait par une 
modernisation du plan de tir. Le 
plus important, c’est que l’âme et 
le but de cette manifestation soient 
conservés: amitié, rencontre, souve-
nir et surtout plaisir du tir! 

La Société des Carabiniers de Lau-
sanne a repris le flambeau et orga-
nise depuis 2008 le tir en mémoire 
du Général Guisan au centre sportif 
de tir de Vernand / Lausanne en le 
combinant avec le non moins tradi-
tionnel Tir du 14 Avril. 
Pour marquer dignement la cinquan-
tième édition, qui se déroulera les 

14, 16 et 17 avril 2010, le niveau des 
résultats à atteindre par les vétérans 
et les jeunes tireurs pour l’obtention 
de la distinction a été abaissé. Cela a 
été rendu possible grâce au soutien 
financier de la Fondation du Géné-
ral Guisan et de la Municipalité de 
Pully. 

La distinction elle-même a été refaite 
selon le modèle original, c’est-à-dire 
avec l’effigie du Général en argent 
sur le ruban rouge accompagnée de 
la croix suisse. 

Des challenges, il ne reste que celui 
revenant au meilleur groupe d’une 
société faisant partie de l’Union des 
sociétés de tir de Lausanne et envi-
rons (USTL). 

Par contre, des prix récompensent 
les meilleurs tireurs individuels et 
les groupes. Les deux juniors les 
mieux classés reçoivent également 
un prix.

Mentionnons encore que la société 
de tir du Corps de Police de Lau-
sanne organise depuis 2009 à Ver-
nand un tir au pistolet à 25 m sous 
la même dénomination. Le succès 
rencontré laisse espérer que la ma-
nifestation se poursuivra les années 
prochaines. 

Les Carabiniers de Lausanne remer-
cient la Société de tir du Volson de 
Pully, en particulier son ancien prési-
dent, Jean-Marc Miauton, et son pré-
sident actuel, Philippe Koch, de leur 
avoir fourni l’aide et les informations 
nécessaires pour rédiger ce bref his-
torique. 

Société des Carabiniers
de Lausanne,

mars 2010

Cinquante ans de tir en mémoire du  Général Guisan 
Mémoire  Cette semaine marque les 50 ans de la disparition du Général.
De nombreuses commémorations auront lieu.

Aimé des troupes comme
des citoyens, le Général Guisan 

était très présent sur
le terrain militaire.


